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avant-propos
CAUDA… CANDAULISME ?
Les candaulistes sont excités sexuellement par le fait de voir ou de savoir leur partenaire faire l’amour avec d’autres personnes, et cela accroît leur désir sexuel :
	vous êtes conscient et consentez au fait que votre partenaire a des rapports sexuels avec quelqu’un d’autre ;

	vous pouvez ou ne pouvez pas regarder ;

	vous pouvez être ou ne pas être autorisé à participer ;

	vous pouvez être humilié parce que cela vous excite ou ne pas l’être.


Le candaulisme, c’est de l’infidélité consentie et organisée.
Après tout, certaines personnes sont excitées rien qu’à entendre leur partenaire raconter ses relations sexuelles passées, que ce soit dans le cadre des préliminaires ou pendant l’acte sexuel, ou même pour une pratique masturbatoire à deux. C’est un peu le même principe, mais au présent.
Pour de nombreuses personnes que nous avons pu croiser mon « mari formidable » et moi-même, le candaulisme fait rêver. Comme le dit si bien Clarissa Rivière, dans sa chronique du livre Osez 20 histoires de candaulisme : « Heureuses les femmes en ménage avec un homme candauliste ! Ils ne seront jamais jaloux de leurs incartades, au contraire, ils se montreront ravis, émoustillés, et les encourageront à les multiplier, parfois au point de les organiser. Jouir de tous les plaisirs sans retenue, exaucer tous ses désirs, tout en étant aimée… cela ressemble à un rêve, et pourtant, il semble que ce soit une paraphilie de plus en plus répandue. »
Souvent les hommes me disent : « Si tu pouvais parler à ma femme, juste cinq minutes. Je suis sûr qu’elle comprendrait » ou « Votre mari est l’homme le plus chanceux au monde ». Et mon mari ne cesse d’entendre : « Ah, si j’avais une femme comme la tienne. » Je vous rassure, je n’ai rien d’exceptionnel, nous avons « juste » fait converger nos désirs et exploré la sexualité humaine dans un esprit d’enrichissement mutuel. Un couple candauliste communique beaucoup et très sereinement, peut-être parce qu’à force de confidences intimes, nous avons moins peur d’éclairer nos zones d’ombre. En tout cas, le résultat est qu’au quotidien, mon mari cherche à faire mon bonheur autant que le sien.

FAUT-IL ÊTRE AU MOINS DEUX ?
Pas forcément. Il s’agit d’un jeu de rôles sexuel où l’on peut être deux, trois, quatre, cinq, six, ou bien plus… ou tout seul.
En effet, on parle souvent du couple qui implique une personne candauliste et une personne infidèle. Mais le candaulisme implique aussi une ou plusieurs tierces personnes souvent en solo avec qui l’infidélité est consommée. Et puis, on ne peut pas oublier tous les fantasmeurs sur terre pour qui il s’agit d’un plaisir solitaire onaniste grisant et jouissif.

FAUT-IL ÊTRE MARIÉ ?
Non, pas du tout. Dans ce livre, je vais parler de « mari », mais c’est un raccourci de langage pour désigner l’homme qui au sein d’un couple est candauliste, donc cela peut aussi être un petit ami, un concubin. Idem pour l’usage du mot « femme ».

LE CANDAULISME,
UNE PRATIQUE SEXUELLE
À LA MODE ?
Ces dernières années, des articles aux titres accrocheurs sont parus sur le candaulisme dans les médias grand public : « La pratique sexuelle dont tout le monde parle » (magazine Elle), « La nouvelle pratique tendance des couples » (Slate), « Leur plaisir c’est d’offrir leur femme à d’autres hommes » (Femme Actuelle), « Le candaulisme est-il fait pour vous ? » (Marie-Claire), etc.
Selon Google Trends, les recherches sur internet de « candaulisme » et de son pendant anglophone « cuckolding » ont été multipliées par 4 entre 2008 et 2018. Ce sont même régulièrement des buzzwords depuis 2012. Mais la progression la plus forte est celle du tag « cheating wife porn » qui a été en progression constante et multiplié par dix en dix ans. Et le terme le plus recherché de tous est… « hotwife », 4 fois plus consulté que les 3 autres termes précédents.
En France, on recherche plutôt des « forums candaulistes » et avec le cosmopolitisme, les recherches anglophones sont même légion sur des termes comme « cuckolding » (pour les histoires de cocus humiliés), « hotwifing » (pour les amateurs de plan cul avec sa femme en guest star), « cuckquean » (pour les femmes candaulistes), « cucking » (le désir sexuel d’être candauliste), ou « wifesharing » (qui invite à partager sa femme).
Effectivement, c’est devenu l’une des paraphilies les plus recherchées de notre temps.
Mais, je vous rassure, une paraphilie (du grec para [παρά], « auprès de, à côté de » et philia [φιλία], « amour ») est une attirance, une pratique sexuelle qui diffère de celles traditionnellement considérées comme « normales ». Donc autant vous dire que la « normalité », c’est un concept mouvant selon les époques et les régions du monde. En ce moment, en France, le candaulisme est effectivement une alternative à la norme officielle idéologique de monogamie. « Paraphilie » est un mot également moins péjoratif que déviance, vice, ou perversion pour décrire une fantaisie sexuelle qui se déroule entre adultes consentants.

EST-CE DU VOYEURISME ?
Lorsque j’explique que mon mari est candauliste, on me répond souvent : « Ah ok, il est voyeuriste. ». C’est un amalgame assez fréquent. « Savoir » sa partenaire infidèle peut suffire à faire le bonheur d’un mari candauliste sans qu’il ne voie rien du tout. Tous les candaulistes sont entre autres voyeurs, mais tous les voyeurs ne sont pas candaulistes.

LE CANDAULISME,
ÇA SE PASSE OÙ ?
Sur des sites pornos comme un genre classé X, sur des sites de rencontres, sur des forums coquins et fétichistes, où des hommes peuvent trouver d’autres hommes pour avoir des relations sexuelles avec leur femme, parce que c’est ça qui les excite dans le fait d’être candauliste. Et bien sûr dans une chambre, dans un salon, sur une table de cuisine… Partout en fait où l’on peut avoir des rapports intimes, où l’on peut s’embrasser, ou même juste se tenir la main, à la ville, à la campagne, à la plage…

POURQUOI EST-ON CANDAULISTE ?
Il y a de nombreuses explications au candaulisme, comme nous le verrons dans cet ouvrage, mais l’une d’elles issue de la théorie de l’évolution des espèces, vaut vraiment le détour. En effet, le biologiste évolutionniste Robin Baker a théorisé que si l’homme pense qu’il est en compétition avec d’autres hommes pour les ovocytes de sa partenaire, il produit plus de sperme qu’à l’accoutumée pour augmenter la probabilité que ce soit lui qui la fertilise. Dans le même sens, l’érection de l’homme est plus dure, et ses éjaculations sont plus puissantes. Avouez que ça laisse rêveur.
Sans trop dévoiler du suspense, je ne vous cacherai pas que les autres explications sont plus psychologiques comme le masochisme, une attitude contre-phobique, la compersion, ou l’intellectualisation. Tout un programme.
« Les mécanismes mentaux qui entrent en jeu dans ce type de plaisir, tout au début je ne les ai pas tous compris. Nous avons avancé à deux, pas à pas. » Mélo, 43 ans, en couple avec Méli






1.ET SI ON REPENSAIT LA JALOUSIE

Du roi Candaule au candaulisme
La première personne à évoquer le nom du roi Candaule est Hérodote. Cet auteur grec est né en Turquie à Halicarnasse vers 480 av. J.-C., soit à 250 km du site du palais du roi Candaule à Sardes. Cette ville disparue était également située en Turquie. Elle était la capitale de la Lydie, une contrée sur laquelle aurait régné Candaule près de 300 ans plus tôt. Le roi est connu sous différents noms issus du grec ancien : « Candaule » « Sadyatte », ou encore « Myrsile ». Le nom de sa femme, la reine « Nyssia », n’est pas mentionné dans le récit d’Hérodote, mais par Ptolémée Chennos, un autre auteur grec qui vivait aux alentours de l’an 200 av. J.-C.
CANDAULE,
UN ROI PASSIONNÉMENT AMOUREUX
Hérodote est souvent considéré comme le premier historien de l’humanité, car vers trente-cinq ans, dans son livre Histoires (ou L’Enquête selon les éditions). Il a retracé la vie des hommes illustres de son temps. Ainsi, au milieu d’un titre sur Crésus, il explique que Candaule était le dernier souverain de la dynastie des Héraclides qui prétendaient descendre d’Héraclès. Il est mort assassiné, et sur le trône de Lydie, un jeune Gygès lui a succédé aux alentours de 700 av. J.-C., pour fonder la dynastie des Mermnades, dont Crésus est un descendant (ce pour quoi on nous en parle).
Reste à savoir comment et pourquoi Candaule fut assassiné. Et c’est là que commence un récit avec des passages érotiques sur la fin non-naturelle du roi et ce changement de dynastie.
Hérodote décrit ainsi le roi Candaule : « Ce prince aimait éperdument sa femme, et la regardait comme la plus belle des femmes. Obsédé par sa passion, il ne cessait d’en exagérer la beauté à Gygès. »
Hérodote relate ensuite une proposition tout à fait indécente au travers d’un dialogue entre Candaule et Gygès. En version contemporaine, ça donne à peu près ça :
— Je vois bien que tu ne me crois pas quand je te parle de la beauté de ma femme. Tu sais, je fais plus confiance à tes yeux qu’à tes oreilles : fais ton possible pour la voir nue.
— Quoi ? Vous êtes sérieux ? Vous m’ordonnez à moi, un simple esclave de voir ma reine nue ? Vous savez bien qu’une femme dépose sa pudeur avec ses vêtements. Ne dit-on pas qu’un honnête homme ne regarde que ce qui lui appartient. Vous savez, je suis persuadé que vous avez la plus belle de toutes les femmes ; alors par pitié ne me demandez pas de faire quelque chose d’interdit.
— Rassure-toi, Gygès, ne crains ni ton roi, ni la reine : elle ne te fera aucun mal. Je ferai en sorte qu’elle ne saura pas même que tu l’as vue. Je vais te laisser entrer dans notre chambre conjugale et tu te placeras derrière la porte ouverte avant que la reine ne me rejoigne. À l’entrée de la pièce, il y a un fauteuil où elle pose ses vêtements quand elle se déshabille. Ainsi caché, tu auras du temps pour la regarder. Et quand elle s’avancera vers mon lit, elle te tournera alors le dos, et tu en profiteras pour t’éclipser discrètement.
Tout se passe comme prévu, sauf que la reine sent une présence dans son dos, elle sait qu’elle a été épiée et c’est pour elle un déshonneur.
La fin de cette histoire racontée par Hérodote est tragique, car la reine demande à Gygès s’il préfère perdre la vie ou assassiner Candaule. Gygès choisit la deuxième option et monte sur le trône de Lydie. Le peuple Lydien prend les armes contre Gygès, mais l’oracle de Delphes confirme son accès au trône. Et par la suite, Gygès a envoyé des vases d’or et d’argent à Delphes en Grèce… peut-être parce qu’il leur devait bien ça.
Pour l’anecdote, la deuxième personne célèbre à évoquer le roi Candaule est un autre grec, né juste deux ans avant la mort d’Hérodote : Platon. Ce dernier part à rebours de la version érotique du mythe et en fait un conte philosophique merveilleux où Gygès grâce à un anneau magique d’invisibilité entre en cachette dans le palais de Candaule pour le tuer dans son sommeil. Logique (si vous êtes fan de J. R. R. Tolkien), mais tout de même moins sexy.

NYSSIA, LA FEMME
QUI FASCINAIT LES HOMMES
De la première version d’Hérodote découlent bon nombre de peintures représentant en particulier la scène voyeuriste :
• La reine est nue, souvent de dos, mais pas forcément, elle est parfois allongée et alanguie au milieu de courtisanes habillées ;
• Le roi est souvent là et sait que Gygès regarde, soit parce qu’il accompagne ce dernier, soit parce qu’il attend que la reine vienne dans le lit conjugal ;
• Gygès, s’il est présent, est toujours caché, parfois de façon grossière, parfois c’est presque difficile de le trouver (ce qui ajoute du piment à la lecture de l’œuvre, à la façon du célèbre Où est Charlie ? mais sans l’indice du bonnet rayé rouge et blanc).
Au fil des siècles, l’histoire évolue quelque peu. Au Ier siècle avant Jésus-Christ, Nicolas de Damas ajoute de la romance : Gygès en voyant la reine avant son mariage en tombe éperdument amoureux.
Plutarque a cité la version d’Hérodote en mentionnant l’ivresse de l’amour passion et l’acte exhibitionniste de sa femme par Candaule.
On peut citer parmi les écrivains les plus illustres Boccace (XIVe siècle), Jean de La Fontaine (XVIIe siècle, dont Fragonard fera une illustration très raffinée de sa fable Le roi Candaule et le maître en droit). Théophile Gauthier publiera « Le roi Candaule » dans la Presse sous forme d’épisodes quotidiens, du 1er au 5 octobre 1844. Il y retranscrit le récit surnaturel d’Hérodote dans la veine orientaliste autant que romantique. Et il a totalement sublimé Nyssia pour qu’elle incarne « la » femme fatale, celle qui est plus que belle, celle qui est dangereuse à l’instar de Pandore. Au moment de sa publication, cette œuvre a été encensée, notamment par Victor Hugo qui a adressé à Théophile Gauthier une lettre élogieuse le 4 octobre 1844 : « Il y a à chaque instant dans votre poème d’éblouissants rayons de soleils. C’est beau, c’est joli et c’est grand ». Baudelaire1 écrira qu’au XVIIe siècle, il était difficile de trouver « un thème plus usé, un drame à dénouement plus universellement prévu » que celui du roi Candaule. Parlant de Nyssia, il souligne que « l’œil profane ne la souille pas moins que la bouche ou la main. Contemplation, c’est possession. Candaule a montré à son ami Gygès les beautés secrètes de l’épouse ; donc Candaule est coupable, il mourra. »
En revanche, les pièces de théâtre sur le roi Candaule sont tombées dans l’oubli (devenues un peu désuètes en dehors du contexte social où elles ont émergé). Notamment, en 1901, André Gide s’est fait descendre par la quasi-intégralité des critiques de son époque suite aux premières représentations de sa pièce intitulée Le roi Candaule (un ovni, ni vraiment érotique, ni vraiment une satire sociale corrosive).
En tout cas, sans trop spoiler vos lectures à venir, on retombe toujours sur le même état d’esprit. Toutes ces histoires ont une chute négative. Elles donnent aux lecteurs de nombreuses leçons de morale, telles qu’« à trop vouloir montrer ses biens, on les perd », « à vanter les charmes de sa femme, on fait entrer le loup dans la bergerie », « à présenter trop aimablement sa femme à un ami, c’est prendre le risque qu’elle parte avec », « tel est cocufié qui croyait aider à cocufier autrui », etc.
Et pourtant, aujourd’hui, à l’ère du numérique, le candaulisme peut être vécu de façon positive : sans tabou, sans non-dits, de façon transparente et vertueuse de plaisirs.
Allez ! Plongez avec moi dans l’ère candauliste !

DU GERME À LA FLORAISON DU CANDAULISME
Cette histoire grivoise du roi Candaule contient le germe du candaulisme. Dans le tableau qui suit, j’ai essayé de faire ressortir tous les points communs et toutes les différences entre ce qui faisait fantasmer nos aïeux et l’actuelle réalité contemporaine du candaulisme :
	Le récit du mythe
de Candaule
	La pratique du candaulisme au XXIe siècle

	Le roi/mari est éperdument amoureux de sa femme et la trouve éminemment belle

	Le roi fasciné par Nyssia, en narre la beauté quotidiennement à ses proches, mais il doute que Gygès croit réellement ses dires
	Le mari dit à sa femme quotidiennement qu’elle est belle, désirable, et désirée.
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